
À l’impossible, nul n’est tenu. En 1984, rien n’y fait : 
végétation stoppée par des pluies diluviennes, floraison 
hâtive, maturation sous des torrents d’eau… Des conditions 
climatiques très défavorables, que le travail de vinification 
ne peut effacer complètement.

La nouvelle année démarre par un mois de janvier chargé 
de tempêtes et de pluie. S’ensuit un mois de février beau et 
froid, mais mars et avril seront rythmés d’intempéries. Ces 
perturbations retardent la végétation. La vigne démarre 
donc tardivement le 10 avril. Le reste du mois est beau et 
anormalement chaud. Cependant, le développement de la 
vigne se ralentit en mai par un temps pluvieux qui s’installe 
jusqu’au 5 juin. Le temps change en cours de mois et on 
connaît 15 journées très chaudes : la floraison se déroule 
trop vite.

Puis, la chute subite des températures provoque du 
millerandage, c’est-à-dire l’avortement ou le développement 
incomplet des baies. Les merlots sont les plus touchés. La 
récolte s’annonce d’ores et déjà déficitaire. Le beau temps, 
chaud et sec, s’installe à partir de début juillet jusqu’au 
13 septembre. Mais la maturité sera perturbée par deux 
périodes pluvieuses successives. Les vendanges débutent 
en octobre sous le cyclone Hortense (qui n’occasionne 
cependant que peu de dégâts), et se poursuivent ensuite 
sous un temps plus favorable.

Dans ces conditions particulièrement difficiles, le millésime 
1984 est le moins réussi des années 1980 et ne montre pas 
de prédispositions à la longue garde.

LES CAPRICES DU CIEL.
1984

CHÂTEAU PALMER

Merlot 27%
Cabernet sauvignon 65%
Cabernet franc 6%
Petit verdot 2%

VENDANGES

Du 3 au 13 octobre 1984


